
Ch5 : Courbes de Bézier (Polynôme de Bézier) 

 

Exemple d’utilisation 

Exemple des surfaces gauches (courbe de Bézier) MOCN : 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

Exemple de TrueType (police de caractère)  



 

 

 

 

 

 

 

 

 



Les courbes de Bézier de degré 1 

 

 

Avec         ; P0=(x0,y0), P1=(x1,y1) et P= (x,y) alors  

 

Pour bien comprendre l’exemple, on refaire le calcul sur Excel : changer les valeurs 

de x et y des points P0 et P1 

 

 

 

 



Les courbes de Bézier de degré 2 
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Quelques objets réalisés par des courbes de Béziers quadratiques, ensuite on 

applique une transformation géométrique sur l’objet réalisé. (Agrandissement, 

rotation, symétrie … etc) 

    

Figure initiale            l’image  



 

 

 

 

Les courbes de Bézier de degré 3 

 

Les courbes de Bézier de degré 3. Elles sont donc déterminées par quatre points de 

contrôle. La courbe déterminée par les points P1, P2, P3 et P4 va de P1 à P4 et ses 

dérivées en P1 et P4 sont respectivement 3(P2 - P1) et 3(P3 - P4). Ceci signifie en 

particulier que la courbe est tangente en P1 et P4 aux droites P1P2 et P3P4. 

  

 

Fig. 1 : Courbe de Bézier cubique 

Si les coordonnées des points de contrôle sont (x1, y1), (x2, y2), (x3, y3) et (x4, y4), 

l'équation de la courbe est 



x(t) = (1-t)3x1 + 3t(1-t)2x2 + 3t2(1-t)x3 + t3x4    pour 0 ≤ t ≤ 1 

y(t) = (1-t)3y1 + 3t(1-t)2y2 + 3t2(1-t)y3 + t3y4    pour 0 ≤ t ≤ 1 

L'applette ci-dessous permet d'expérimenter la forme de la courbe de Bézier en 

fonction de la position des points de contrôle. La courbe évolue lorsque les points 

de contrôle sont déplacés à la souris. 

 

 

 

Courbe de Bézier de degré supérieur à 3 

Elles sont rarement utilisées. On préfère se ramener à l'utilisation de courbes 

cubiques que l'on raccorde afin de conserver le bénéfice de la continuité de 

courbure. Pour cela, il faut et il suffit que le dernier point d'une courbe soit le 

premier d'une autre. On obtient ainsi une courbe continue. 



Par exemple, pour une courbe définie par les points A, B, C, D, E, F et G, on utilise 

les courbes cubiques définies par A, B, C, et D, et par D, E, F, et G et la continuité 

est ainsi assurée. 

 

 

Pour n=1  

 
 

C(t)= B0,1(t).P0+ B1,1(t).P1 

 

 

C(t)=  

 
 

B0,1(t)= (
 
 
)   (   )   = (   ) 

 

B1,1(t)= (
 
 
)   (   )   =   

 

 
Pour n=2 ; 

 

 
 

C(t)= B0,2(t). P0+ B1,2(t). P1 + B2,2(t). P2  

 

 

C(t)=  

 

 

 

 

 

 

B0,2(t)= (
 
 
)   (   )   = (   )  

 

B1,2(t)= (
 
 
)   (   )   =   (   ) 

 

B2,2(t)= (
 
 
)   (   )   =    

 



 

Pour n=3 ; 

 

 
 

C(t)= B0,3(t). P0 + B1,3(t). P1 + B2,3(t). P2 + B3,3(t). P3 

 

 

C(t)=  

 

 

 

 
 

 

 

Expression matricielle de la courbe de Bézier : 

 

M est une matrice (n+1) x (n+1) 

On considère une courbe de Bézier quadratique (de degré 2) 

Une courbe de Bézier quadratique est la courbe C(t) définie par les points de 

contrôle P0, P1 et P2. 

 

On peut l’écrire de la façon suivante : 

 

On peut l’écrire sous forme d’une matrice : 



 

D’une façon similaire on peut écrire sous forme matricielle pour une courbe de 

Bézier cubique : 

 

 

 

 

 

 

C(t)= (P1   P2    P3    P4) 

 

 

 

 

 

C(t) = (-t3+3t²-3t+1) P1+ (3t3-6t²+3t) P2+ (-3t3+3t²) P3+t3P4 

 

 

 


